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LA VIE DE LA SOCIÉTÉ 
LA SEANCE SOLENNELLE DES RECOMPENSES 
DU 6 MAI 1956 
Notre séance solennelle des récompenses s'est tenue le 6 mai 
1956, dans le grand amphithéâtre du Muséum National d'Histoire 
Naturelle, sous la présidence de M. A. LE TROCQUER, président de 
l'Assemblée Nationale. 
Après avoir salué et remercié les personnalités présentes, le 
Président Roger DE VILMORIN proclame les lauréats des Grandes 
mé.daiZles Isidore Geoffroy Saint-Hilaire pour 1956. 
M. le Professeur H. GAMS 
M. Helmut GAMs, après de brillantes études à Zurich au cours 
desquelles apparaît déjà une vocation irrésistible pour l'étude des 
sciences naturelles, est remarqué par le Professeur HAEGI qui se 
l'attache comme secrétaire. C'est ainsi que M. GAMS collabore pen­
dant deux ans à la célèbre Grande Flore d'Europe Centrale. Il 
poursuit ensuite ses travaux à Wasserbourg dans un laboratoire 
privé installé au bord du lac de Constance. Depuis 1929, il remplit 
magistralement les fonctions de professeur à l'Université d'Inns­
brück. Dès 1918 notre confrère autrichien avait soutenu une belle 
thèse sur les principes de la Phytogéographie où sont exposées 
notamment ses recherches personnelles dans le Bas Valais. 
Les publications du professeur GAMS ne se comptent plus. Qu'il 
suffise de citer son ouvrage fondamental sur les Muscinées et Fou­
gères de l'Europe entière dont la 4m• édition vient de voir le jour, 
et aussi l'importante contribution qu'il a apportée aux manuels de 
Bryologie et de Ftéridologie de Verdoorn. 
Naturaliste sans spécialisation, phanérogamiste et cryptoga­
miste, géologue, généticien, phytosociologue, écologiste, pédologue, 
l'éminent savant autrichien a su en 40 ans, au cours de nombreux 
voyages dans les Alpes, les Pyrénées, ïes Balkans, le Caucase, la 
Russie, la Scandinavie et l'Afrique du Nord, réunir une masse 
d'observations sur la systématique, l'écologie et la géographie bota­
nique qui lui permettent d'énoncer des hypothèses éclatantes sur 
la géographie historique des plantes d'Europe, sur !'endémisme, la 
vicariance, et maints autres problèmes botaniques modernes. 
Par ses travaux, par le rayonnement de son enseignement, par 
l'étendue d'une érudition facilitée par la connaissance d'une quin­
zaine de langues, par ses dons d'observation et son remarquable 
esprit de synthèse, le professeur GAMS s'est classé aux premiers 
rangs des grands savants encyclopédiques de notre époque. 
Passionné par les problèmes de protection de la nature, il les 
a étudiés dans les grands parcs nationaux européens et a collaboré 
aux recherches dans la réserve italienne du Grand Paradis. Il est 
membre du comité de la Ligue autrichienne pour la Protection de 
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la Nature et membre du Comité exécutif de l'Union Internationale 
pour la Protection de la Nature. 
Le Conseil d'Admlnistration de notre société a unanimement 
attribué au professeur GAMS une grande médaille I. Geoffroy Saint­
Hilaire. 
M. E.M. NICHOLSON 
M. Edouard Max NICHOLSON a fait ses études au Collège de 
Hertford à Oxford. Dès l'âge de 21 ans, il se tourne vers l'ornitho­
logie et fait paraître un Inventaire des oiseaux de Kensington 
Gardens. 
Son travail, son Intelligence, sa passion aussi, le placent très 
vite au nombre des naturalistes les plus en vue d'Angleterre. A la 
mort de Tucker, il est désigné comme rédacteur en chef de la 
revue anglaise bien connue Brittsh Btrds. 
Outre son goût très vif pour les oise.aux, M. NICHOLSON est 
avant tout préoccupé par les problèmes de Protection de la Nature. 
C'est à ce titre qu'en 1948 il est nommé membre consultatif du 
Council of Scientific Policy puis en 1952, Directeur Général des 
Services de la Protection de la Nature Outre-Manche. 
Pendant la guerre, M. NICHOLSON fut affecté au Ministère des 
Transports dont le chef, Lord HuRCOMB, partage ses goûts pour les 
choses de la Nature. 
En 1945, Il devient Secretary of Office du Lord Président du 
Conseil, fonction qu'il conserve jusqu'en 1952 - date à laquelle il 
est attaché au Conseil International de la Food a-n.d Agriculture 
Organisation et fait partie de l'équipe chargée de développer éco­
nomiquement le Balouchistan. 
M. NICHOLSON a publié de nombreuses études et articles ainsi 
que plusieurs livres dont la portée scientifique ne s'est pas limitée 
au public de langue anglaise, Birds in England en 1926; H011.• birds 
live en 1927; Birds and men en 1951. 
A ces titres brillants, notre éminent collègue anglais ajoute 
celui de vice-président du Severn Wild Fowl Trust, celui d'ancien 
président du British Trust for Ornithology de 1947 à 1949 et celui 
de membre du Conseil des Réserves de notre Société. 
Les travaux de M. NICHOLSON, son dynamisme, la profonde con­
viction qu'il a toujours apportée dans la défense de la Nature, l'in­
térêt dont il ne s'est jamais départi vis-à-vis des réserves et notam­
ment de la Camargue, le désignent tout spécialement pour recevoir 
une grande médaille à l'effigie d'Isidore Geoffroy Saint-Hilaire. 
M. le Professeur Jacques BERLIOZ 
M. Jacques BERLIOZ, servi par des dons d'observation et une 
curiosité des choses de la vie et de toutes leurs manifestations 
scientifiques, littéraires et artistiques, acquiert, avec une étonnante 
précocité une culture générale qui le prépare à une brillante car­
rière. Il accomplit dès sa jeunesse de nombreux voyages à l'étran­
ger qui lui confèrent une connaissance approfondie des langues, 
des contrées et des populations de l'Ancien et du Nouveau Monde 
et l'orientent nettement vers l'exploration des mystères de la 
Nature. 
De sérieuses études en pharmacie élargissent encore le champ 
de ses connaissances scientifiques et ·il s'engage dans le domaine 
des sciences naturelles sous la conduite du Professeur BouvIER, du 
Muséum National d'Histoire Naturelle qui l'initie à l'entomologie 
et aussi du grand naturaliste Eugène SIMON qui l'oriente définitive­
ment vers l'ornithologie et le monde des Oiseaux et plus particu­
lièrement vers les Trochilidés. ·Très vite, M. BERLIOZ entre dans 
les cadres du Muséum en qualité d'assistant à la Chaire de Zoolo-
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gie des Mammifères et des Oiseaux dont il devient sous-directeur, 
avant d'en assurer la direction comme professeur dans une très 
brillante compétition. 
Les travaux du Professeur BERLIOZ apportent une contribution 
moderne des plus importantes à !'Ornithologie générale et spé­
ciale, mais ils débordent largement ce cadre pour s'étendre aussi 
à la Biogéographie des animaux et des végétaux, ainsi qu'à la 
Protection de la Nature. Il est aujourd'hui l'un des savants el 
aussi l'un des apôtres les plus distingués et les plus écoutés dans 
le monde des naturalistes. La grande médaille que la Société Na­
tionale d'Acclimatation et de Protection de la Nature est heureuse 
de lui attribuer ne consacre que très imparfaitement ses titres 
éminents. 
•*• 
M. DBcHAMBRE, secrétaire général de la Société, donne ensuite 
lecture du palmarès. 
PRIX ROLLINAT 
M. Ze Docteur Raymond DUGUY 
Le Dr Duouy s'intéresse depuis de nombreuses années aux 
Vipères de la faune française au sujet desquelles il a fait diverses 
publications. 
Ses études ont porté p_lus particulièrement sur les venins. Les 
résultats de ses observations et expériences ont été consignés dans 
sa thèse de médecine consacrée à l'envenimation ophidienne en 
France. 
Actuellement, malgré des occupations professionnelles absor­
bantes, le Dr Duouy poursuit, en liaison avec H. SAINT-GIRONS, des 
observations éthologiques et écologiques sur ces serpents, s'atta­
chant surtout à la question du déterminisme et aux conditions de 
l'hibernation au sujet desquelles nous sommes encore très mal ren­
seignés. 
GRANDES MEDAILLES D'ARGENT 
M. F.H. Van den BRINK, de Leide (Pays-Bas) 
Outre d'intéressantes études touchant l'ensemble des Vertébrés, 
M. VAN DEN BRINK s'est principalement consacré aux Mammifères. 
Il a en particulier étudié les Mammifères européens au point 
de vue de leur systématique et de leur répartition. 
Il a d'autre part réalisé le premier guide permettant la recon­
naissance sur le terrain de toutes les espèces mammaliennes de la 
faune européenne. 
Il a enfin groupé les mammalogistes des Pays-Bas, de Belgi­
que et du Luxembourg en une Société qu'il préside avec autorité. 
M. Lou'8 HERTZOG, de Strasbourg. 
Professeur au Lycée de Haguenau, naturaliste très averti, spé­
cialiste de !'Ornithologie, de la petite faune des eaux, de l'ento­
mologie. 
Est venu travailler à la Réserve de Camargue, plusieurs fois 
par an, avec des élèves, depuis 1931. Possède une grande expé­
rience de la Camargue et de ses divers aspects biologiques. A fait 
de très nombreuses observations qui ont fait l'objet de différents 
articles et d'un mémoire remarqué sur les Hyménoptères. 
Grand propagandiste de la Réserve et de son intérêt scienti­
fique, il se fait aussi, avec beaucoup de dévouement, le guide très 
autorisé des groupes de visiteurs étrangers qu'il fait ainsi profiter 
de ses connaissances. 
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Madame la vicomtesse de TOULGOET 
A aménagé une partie de son domaine de Saint-Pathus en 
jardin alpin particulièrement original. 
A la suite d'un voyage en Guinée française a rapporté pour 
les serres du Muséum une Importante série de plantes dans un 
état de fraîcheur exceptionnel. 
MEDAILLES D'ARGENT 
M. de MACEDO Hernando, de Lima (Pérou) 
Biologiste distingué, connu pour ses travaux sur les Oiseaux 
et les Batraciens des Andes. 
A créé dans sa propriété, voisine du lac Titicaca, une station 
privée pour l'étude scientifique de cette faune et, fervent protec­
teur de la nature, a mis en réserve de vastes étendues de hauts 
plateaux où prospèrent de nombreux Oiseaux. 
M. PLESSIS-FRAISSAR.D Yves, assistant au Muséum. 
A mis au point, dans son laboratoire, un aquarium marin qui 
fonctionne à la perfection et permet la reproduction et l'élevage 
d'organismes dont il poursuit ainsi l'étude dans les meilleures con­
ditions. A déjà publié plusieurs travaux dans lesquels les résultats 
de ces recherches sont exposés. 
M. Maurice CASTEL 
Armateur, conseiller technique de la Sapmer, dont le navire 
frigorifique exploite, avec prudence, les fonds de pêche des Iles 
Saint-Paul et Amsterdam et contribue au ravitaillement de la mé­
tropole en langoustes congelées. M. CASTEL a ainsi admirablement 
montré qu'une industrie pouvait « exploiter sans détruire » des 
populations de Crustacés précieux, mais vulnérables. 
Le Commandant BERTIN 
Armateur, propriétaire du thonier-clipper Yolande-Bertin, na­
vire des plus modernes. 
A ouvert à ses frais la voie à une nouvelle Industrie sur la 
côte occidentale d'Afrique, la pêche de l'Albacore ou Thon tropical, 
au moyen de l'appât vivant. Grâce à cette technique une très im­
portante richesse s'ajoute maintenant aux ressources marines de 
nos côtes africaines, et le commandant BERTIN en est le véritable 
initiateur. 
Maitre J. PAULIAN, avocat à la Cour. 
A accepté à titre bénévole de représenter la Ligue Française 
pour la Protection des Oiseaux en constituant celle-cl partie civile 
et en plaidant pour elle, avec succès, les procès de plus en plus 
nombreux de capture et destruction d'Oiseaux utiles à l'agriculture. 
N'hésite pas devant de lointains déplacements, n'épargnant ni son 
temps, ni sa peine. 
M. Camme GAGNON 
Ingénieur des Travaux des Eaux et Forêts à Melun, s'occupe 
avec beaucoup de zèle et de compétence de l'installation de !'Ar­
boretum de la Fondation Debreull, à Melun. 
M. Joseph TRUBKA 
Ancien dresseur de fauves au Parc Zoologique du Bols de Vin­
cennes, occupe maintenant les fonctions de Régisseur au Jardin 
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animé et du Vivarium du Cap-Ferrat. Il s'y fait remarquer par 
son dévouement, sa grande conscience professionnelle et de très 
heureuses initiatives dans l'entretien et les soins des animaux. 
•*• 
Des Grandes Médatlles de Bronze ont été attribuées à la Fédé­
ration départementale des Chasseurs du Puy-de-Dôme, ainsi qu'à 
Mademoiselle RAFFY et à MM. FLoIRAT, LALARDIE et J. MORVEZEN. 
Des Médailles de Bronze ont été remises à Madame GUILLOT 
et à MM. H. JANTY, J. LAURENÇON, P. ROLLAND, J. SEMBLAT et H. 
VILLAIME. 
M. A. LE TaocQUER, dans une improvisation aus.sl pleine d'inté­
rêt que de charme, met en relief l'œuvre accomplie par la Société 
et la mission qu'il lui reste encore à remplir. Ami et protecteur 
déterminé de la nature, il rappelle ses interventions au Conseil 
Municipal de Paris en faveur de la conservation des arbres de nos 
avenues. Il évoque également les oiseaux et émet l'idée de créer des 
groupements où les enfants apprendraient à connaître et à aimer 
les oiseaux et les plantes. 
Le Président LE TROCQUER parle ensuite longuement de la Ca­
margue, de son Intérêt biologique et culturel et affirme l'impor­
tance de conserver la Réserve et de parvenir à un accord avec les 
riziculteurs sur le point particulier du régime des eaux d'irrigation. 
Il donne publiquement son adhésion personnelle à la Société d'Ac­
climatatlon en affirmant qu'il mettra toute son autorité à la dis­
position de celle-cl pour faire triompher des Idées dont il assure 
qu'elles sont d'intérêt national. 
L'assistance applaudit longuement le discours de M. LE Taoc­
QUER. Celui-ci, par son éloquence et la sincérité de ses déclarations, 
par sa simplicité aussi et une profonde connaissance de nos pro­
blèmes, nous a démontré qu'il figurait au nombre des défenseurs 
les plus convaincus de la nature et a donné à notre Conseil d' Ad­
ministration le plus précieux des encouragements. 
La séance se continue par une conférence du professeur GAus­
SEN, sur « Les Paysages botaniques de l'Inde », au cours de la­
quelle sont présentés de nombreux clichés en couleurs qui nous 
font connaître divers aspects de ces contrées si intéressantes que 
le conférencier a parcourues récemment. 
Ed. DECHAMBRE. 
LA SEANCE SOLENNELLE DES RECOMPENSES 
DU 5 MAI 1957 
Notre séance solennelle des récompenses s'est tenue, le 5 mai 
1957, ·dans le grand amphithéâtre du Muséum National d'Histoire 
Naturelle, sous la présidence de M. GoUILLY-FROSSARD, directeur ho­
noraire des Eaux et Forêts. 
Après avoir salué et remercié les personnalités présentes, le 
Président Roger DE VILMORIN rappela les liens particulièrement 
étroits qui unissent notre Société au monde des Forestfers. Ptiis 
il fait connaître le nom des personnalités auxquelles ont été attri­
buées les Grandes Médailles Isidore Geoffroy Saint-Hilaire pour 1957. 
M. le Professeur A. GHIGI 
Parmi les plus éminentes personnalités scientifiques de l'Italie 
contemporaine, le Professeur Alessandro GHIGI occupe une place de 
tout premier plan : biologiste réputé et de culture fort étendue, 
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professeur honoraire de zoologie à l'Université de Bologne, long­
temps recteur de cette même Université, il est aussi l'auteur d'un 
grand Traité de zoologie en usage actuellement dans tous les ins­
tituts de sciences naturelles de son pays. 
C'est surtoùt dans Je domaine de la génétique animale et de 
l'ornithologie appliquée qu'il s'est acquis une réputation univer­
selle. Ses expériences, entreprises depuis longtemps et méthodique­
ment poursuivies, sur l'élevage des Phasianidés ainsi que sur Jeurs 
possibilités d'hybridation ont fait école. Avec la collaboration de 
ses élèves, dans le laboratoire organisé par lui à Bologne, il a d'ail­
leurs étendu Je champ de ses recherches à d'autres groupes aviens, 
comme les Ansériformes, ainsi qu'aux problèmes expérimentaux de 
l'intersexualité. Sa brillante réussite dans cette voie lui a valu 
d'être élu président du neuvième Congrès ornithologique interna­
tional, qui s'est tenu à Rouen en 1938. 
Ayant pris depuis quelques années sa retraite comme membre 
actif du corps enseignant et ainsi libéré des Jourdes charges admi­
nistratives qu'il avait remplies avec beaucoup de dignité, il n'en a 
que plus activement poursuivi ses expériences favorites, toujours 
renouvelées grâce aux nombreux et souvent rares sujets qu'il se 
plaît à entretenir dans ses volières, en y joignant également des 
recherches anatomiques approfondies sur divers Oiseaux du groupe 
des Galliformes. Déjà ancien lauréat de la Société d' Acclimatation, 
à l'activité de laquelle il n'a jamais cessé de manifester un vif 
intérêt, il préside encore actuellement aux destinées des organisa­
tions protectrices des Oiseaux dans son pays et à leurs rapports 
a'vec la chasse. 
Sa haute activité, sa notoriété mondiale de zoologiste et les 
services éminents qu'il a rendus dans Je domaine si délicat de la 
préservation des Oiseaux sauvages en Italie, justifient tout parti­
culièrement la distinction que la Société Nationale d'Acclimatatlon 
et de Protection de la Nature s'honore de lui décerner aujourd'hui. 
M. Ze Professeur Carl BKOTTBBERG 
Le Professeur SKOTTSBERO est un botaniste de réputation inter­
nationale, aussi parfaitement averti des problèmes de floristique 
que de tous ceux que pose la biologie des végétaux considérés iso­
lément et dans leurs rapports avec leur milieu. 
Il est un spécialiste de la flore des réglons antarctiques et des 
îles de Pâques et Juan Fernandez où il a séjourné à plusieurs 
reprises, et récemment encore en 1954-1955. Naturaliste né, doué 
d'un sens d'observation et d'un esprit critique aigu, il a publié, 
entre autres ouvrages, une magistrale monographie en trois vo­
hlmes sur l'histoire naturelle de ces îles. 
Professeur à l'Université de Goteborg, le Professeur SKO'ITSBERO 
s'est adonné à l'acclimatation avec passion et aussi avec succès 
puisqu'il est parvenu, en dépit de la différence de latitude, à culti­
ver au jardin botanique dont il était directeur toute une série 
d'espèces endémiques des îles du Pacifique. 
Défenseur résolu de la Nature, il s'est efforcé de sauver, à 
l'île de Pâques notamment, des espèces en voie de disparition telles 
que le Sophora toromiro menacé de la façon la plus inquiétante. 
D'ailleurs, dans son enseignement, il n'a jamais négligé l'impé­
rieuse nécessité de la Protection de la Nature ce qui lui donne un 
titre supplémentaire à notre gratitude. 
En 1950, Je Professeur SKO'ITSBERO a présidé le 7mo Congrès 
international de Botanique avec une autorité et une compétence 
digne du plus grand respect et dont les milliers de botanistes pré­
sents conserveront toujours le souvenir. 
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C'est en reconnaissance d'autant de titres éminents que la 
Société Nationale d'Acclimatation et de Protection de la Nature 
est heureuse de décerner au Professeur SKOTTBBERG une de ses 
grandes médailles. 
M. Franço'8 VIDRON, Inspecteur général des Eaux et Forêts. 
La notoriété de M. !'Inspecteur Général VIDRON, aussi bien dans 
l'administration que dans les milieux cynégétiques, autorise à ne 
rappeler que brièvement le rôle important qu'il a su remplir au 
cours de sa carrière, à Sedan, à Trèves, à Metz, puis comme 
Conservateur des Eaux et Forêts à Paris, comme Chef du Service 
des Chasses Présidentielles à Rambouillet, comme Professeur â. 
!'Ecole Forestière de Nancy, comme Maître de Conférences à l'Ins­
titut National Agronomique et comme Secrétaire Général du Conseil 
Supérieur de la Chasse. 
:Oès sa sortie de !'Ecole, affecté à un service forestier dans la 
Moselle, M. VroRON étudie spécialement la race de Pin sylvestre 
qui peuple les contreforts des Vosges et publie sous le titre Le Pm 
de Hanovre une étude complète sur cette essence, qui témoigne 
déjà de sa vocation de naturaliste. 
-
Il est en outre l'auteur d'ouvrages qui font autorité sur le Oerf 
Sika, Z'Elevage du Faisan, la Chasse en pïaine, en montagne et à 
courre. Les trois derniers ont été couronnés par l'Académie Fran­
çaise et par l'Académie d'Agriculture. 
Mais il est une forme plus spéciale de son activité qui lui a 
acquis une reconnaissance particulière de la Société Nationale 
d'Acclimatation et qui est son action inlassable en faveur de la 
conservation de la nature, de la défense et de l'amélioration de 
l'équilibre des animaux sauvages constituant le gibier. C'est sous 
son impulsion personnelle qu'un double objet a été et est actuelle­
ment poursuivi. 
Tout d'abord la protection du gibier naturel par la création 
d'importantes réserves, tant pour le gibier migrateur que pour le 
gibier sédentaire au moyen des grandes réserves de montagne et 
de nombreuses réserves de plaine. L'équipement des phares meur­
triers aux époques des migrations mérite d'être également cité ici. 
En second lieu, les repeuplements dont il a pris l'initiative, 
notamment en sa qualité de Directeur des Importants Parcs d'Ele­
vage de Chambord, des V.aux-de-Cernay et des Baumelles. Par ses 
soins, le Cerf Sika a été répandu en France, le Mouflon, sauvé en 
Corse par une réserve spéciale, a été introduit en plusieurs points 
de notre territoire et de gros efforts, déjà couronnés de succès, 
sont en cours pour acclimater la perdrix Chukar. 
La haute compétence de M. VIDRON, son autorité, l'ont fait 
choisir d'un commun accord par les importateurs de gibier, à titre 
de médiateur en vue de la répartition annuelle des contingent3 de 
gibier importé. 
Pour ces mêmes raisons, il est régulièrement délégué pour 
participer aux travaux des grands Congrès internationaux, où son 
action plus particulière sur l'équilibre biologique à l'endroit des 
animaux gibier a fait l'objet des commentaires les plue flatteurs. 
L'ensemble de son œuvre et l'importance des résultats obtenus, 
sans lesquels la Chasse française menacée par le nombre croissant 
des chasseurs risquait de se trouver en péril, ont déterminé le 
Conseil d'Administration de la Société Nationale d'Acclimatatlon 
a compléter le témoignage d'estime qui lui avait été précédemment 
attribué en 1955, en lui décernant cette année à l'unanimité sa p�us 
haute distinction sous la forme de la Grande Médaille Geoffroy 
Sain t-H!laire. 
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••• 
M. DECHAMBRE, secrétaire· général de la Société, proclame en­
suite le palmarès des récompenses. 
PRIX ROLLINAT 
Madame A. PETTER-ROUSSEAUX 
Attachée de recherches au C.N.R.S., Madame A. PETTJCR-Rous­
SEAUX a effectué, au cours des cinq dernières années, d'importantes 
recherches sur le cycle reproducteur des Ophidiens de France, en 
particulier de la Couleuvre à collier. L'important mémoire qu'elle 
a rédigé à ce sujet a d'allleurs été publié par notre Société. 
Au cours de l'année 1956-1957, elle vient d'effectuer avec son 
mari une mission de 13 mois à Madagascar pour l'étude de l'éco­
logie et de la protection des Lémuriens malgaches. 
GRANDES MEDAILLES D'ARGENT 
Le Docteur FAVIER, de Guetthou (Manche) 
Suivant l'exemple de son père qui a réuni une Importante col­
lection d'arbres à la Fauconnière, près de Cherbourg, le Docteur 
FAVIER s'est attaché à introduire et à cultiver en France les espèces 
d'arbustes nouvellement découvertes, en particulier dans !'Himalaya 
et en Chine. 
Il possède actuellement la plus Importante collection privée 
d'arbustes qui soit en France et en fait généreusement profiter le 
Muséum National d'Hlstolre Naturelle. 
M. Jean VADON, directeur de !'Ecole Technique Supérieure de 
Maroan tsetra (Madagascar). 
Son enseignement technique a eu un grand retentissement. Mais 
il· s'est surtout acquis un grand renom comme zoologiste voyageur, 
en parcourant depuis 40 ans des régions peu süres de Y Afrique 
centrale. 
Pendant de nombreuses années, Il a envoyé bénévolement au 
Muséum des collections très précieuses, recueillies souvent dans 
des conditions difficiles. C'est un correspondant fidèle et dévoué 
dont le désintéressement a considérablement enrichi la documen­
tation du Laboratoire d'Entomologle du Muséum National d'Hlstolre 
Naturelle. 
MEDAILLES D'ARGENT 
M. José A. VALVERDE, Instituto de Aclimatacion, Almerla (Es­
pagne). 
Jeune et enthousiaste naturaliste espagnol. A effectué dane des 
conditions difficiles une Importante mission ornithologique au Rio 
del Oro. S'est spécialisé dans l'écologie des Oiseaux et des Mammi­
fères de la région méditerranéenne. Collabore régulièrement aux 
publications de notre Société. 
M. Raou1 CASTAN, de Gabès (Tunisie). 
Naturaliste très averti, M. CASTAN a réussi, malgré des circons­
tances difficiles, a maintenir depuis plusieurs années l'activité du 
centre de baguage de Gabès, réussissant à baguer plus de 30.000 
oiseaux. 
- 345-
M. Jean CALLE, instituteur à Paris. 
Botaniste averti et éditeur de la belle revue Cactus, M. CALLE 
a, à diverses reprises, généreusement augmenté les collections de 
plantes vivantes et les herbiers du Muséum National d'Histoire 
Naturelle. 
M. Pierre PELLERIN 
Auteur d'un livre qui a connu un grand succès, Des hommes 
parm• les Oiseaux, M. PELLERIN fait en outre généreusement pro­
fiter la Ligue pour la protection des Oiseaux de sa compétence et 
de son dévouement. 
M. Paul TURPIN, ingénieur dès Eaux et Forêts. 
Dirige avec compétence les expériences de culture d'essences 
forestières exotiques dans l'arboretum des Barres et divers autres 
établis par l'Ecole Nationale des Eaux et Forêts . 
••• 
Des Gran.des Médailles de Bronze ont été attribuées à Madame 
LE BoNDIDIER et à MM. M. CRos, J. FAUVEL, F. JuPILLAT et J. 
ROUYlliR. 
Des Médafües de Bronze ont été remises à MM. R. FERRAND, 
F. FERNANDEZ, I. HATCHIGUIAN, G. MONTREFET, R. THOMAS et P. 
TREKIER. 
M. GourLLY-FROSSARD prend ensuite la parole pour souligner 
combien l'esprit de conservation de la Nature avait inspiré, bien 
avant la lettre, l'action séculaire du corps des Eaux et Forêts. 
La séance se termine par la présenttion d'un film en couleurs 
de M. Tony BuRNAUD intitulé c A la poursuite des Tarpons et des 
Buffles de l'Afrique Equatoriale ». 
Ed. DECHAMBRE. 
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